
L’automne s’avance doucement, les premières couleurs 

chaudes du feuillage apparaissent et  les migrateurs en 

transit sur nos terres se font plus rares. Pourtant, la 

chaleur de ce mois d’octobre active encore la petite 

faune des insectes, les bandes de passereaux piaillent 

dans les haies, les chevêches chantent au petit matin et 

à la tombée du jour. 

Départ pour la boucle du sentier de Bois Revel et 

quelques observations … 
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Le long du ruisseau de Revel une libellule couleur lie-de-vin, grande et 

massive est posée bien en évidence sur une tige sèche. Tritemis 

annulata n’a été mentionnée dans le Tarn qu’à partir de 2010. 

Originaire d’Afrique, elle voit son aire de répartition s’étendre 

progressivement vers le nord ; sa progression serait liée aux 

changements climatiques. 

Dans le passage en sous bois, un papillon marqué par le 

temps    se repose sous les rayons du soleil filtrés par le 

feuillage. C’est le Tircis, le mâle très territorial est prêt à 

défendre sa place au soleil. Voici justement un autre 

papillon, dans les mêmes tons, mais …  c’est une Mégère ! 

Pourquoi Linné a-t-il affublé cet être si tranquille d’un tel 

nom ? Cette Mégère vieillissante (dont le mâle est le Satyre 

…) se pose non loin du Tircis mais poursuit finalement sa 

course légère à la recherche d’un lieu plus ensoleillé que le 

sous bois. 

En sortant nous aussi du sous bois, nous voici à découvert, l’ombre de la haie tarde à 

faire disparaitre la rosée sur les menthes. L’eau courant lentement dans le petit ru est à 

nouveau tout près. A l’approche de la mare, les grenouilles vertes plongent 

précipitamment. 

 

Ensuite, le parcours sur la bande enherbée laisse le 

champ libre au regard vers le nord ouest, peut-être 

quelques oiseaux migrateurs vont-ils nous gratifier d’un 

passage ? Pour le moment, c’est au sol qu’une scène 

agitée se déroule. Une Buse variable très claire, presque 

entièrement blanche, s’affaire sur une proie tandis 

qu’une autre la rejoint. Commence alors la bataille pour 

le campagnol avec postures d’intimidations. Sans les 

déranger, nous longeons la haie colorée par les baies 

d’aubépine et les cynorrhodons. 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

Passe un vol d’Hirondelles rustiques, l’un des derniers que nous verrons cette année, puis un de 

Pigeons ramiers, les voici donc les oiseaux migrateurs. 

La balade se poursuit par la route, a priori nous ne 

nous attendons pas à observer grand-chose sur cette 

section de goudron. Pourtant, un oiseau de grande 

envergure vole à haute altitude au sud de  Sieurac. 

Très long cou, ailes larges, mais oui, c’est une 

Cigogne blanche ; encore une, puisque hier une est 

passée aussi. 

Quittant la route, en arrivant au sentier planté d’une très jeune haie, deux 

passereaux perchés bien en évidence attirent le regard, ces silhouettes ne sont pas 

communes par ici. Le Tarier pâtre, magnifique petite boule colorée est commun 

des campagnes bocagères mais a pratiquement disparu de chez nous.  

Laissant du regard les tariers et la cigogne filant 

vers le sud, c’est la descente vers le hameau de 

Lagassié. La balade se termine bientôt mais juste 

avant le hameau, deux Milans royaux prennent 

eux aussi la route de l’Afrique. Certains individus 

hivernant sur le piémont pyrénéens, nous aurons 

probablement l’occasion de revoir le magnifique 

rapace cet hiver lors de ses éloignements du 

dortoir. 

 
La boucle s’achève à l’embranchement du sentier redescendant vers le vallon de 

Revel, mais … il y a un grand planeur au dessous blanc juste au dessus du lac. 

Cela vaut le coup de se retarder une dernière fois et d’identifier cet oiseau de 

grande envergure qui n’est pas si loin. 

Surprise et cadeau de fin de parcours : un Balbuzard pêcheur ! Il 

pêche sur le lac, vole au ras de l’eau, tantôt à l’amont, tantôt à l’aval, 

puis se perche à l’affût dans un peuplier. Mais il n’est pas dupe, les 

poissons du lac baignent le ventre en l’air, morts d’une cause que nous 

ne connaissons pas. Pas frais ce poisson ! Alors c’est l’envol, avec 

prise d’altitude pour poursuivre la migration vers l’Afrique. Nous le 

suivons des yeux pensant le perdre dans sa trajectoire vers le sud, mais 

il change de direction, bifurque nord-ouest puis perd de l’altitude. 

Où va-t-il ?!! ah oui..., il va tenter sa chance à Lugan, sur une 

autre retenue collinaire située juste derrière la crête pour ne pas rester 

sur un échec. 
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La boucle du sentier 

de Revel, une balade 

pouvant se faire en 

une heure, …ou plus … 


